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Bld.d'J.ndo canadien : er prix, Pi

trick Doularoy 2o, Thorn. lia-t
mention lîonoraLle, Enclîdo Messîe0
j arpt'nt.

Choux de Siama: lor prix, Josop
Goiteux , 2e, er0,1. Leduc; mcntio
honoraible, Joseph Bdtlard, * arpent.

Trèfle : ]or- prix, Huclido Misier
'o, David Kennedy ; mention honorebo hm at ret

Lentilles : ler prix, Dan. Gogo ; 2o
Hnelido Messier, à arpent.

FRtANCIS DAmizr,
Juge dea coneoura

Corclo do Sto-Marlo do Plandford
Comté de Ni Colot - Nomts des conour
reuts qui ont obtenu des prix aux con
cours arganisés par Ie cerclo agri
Cale.

Juges : Messieurs Pierre Leblanc e
Joseph Fournier.

LISTE DES PRIX

Fourrage vert : prix, monsieur Té
lesphore Deeslies.

Betteraves : 1er prix, Tdlesphorc
Deshaims; 2o, TIlsIphore Goudreau.

Chouix de .Siam: 1er prix, Ephimî
Poisson; 2e, J3cob colline.

.BtE d'inde à silo: 1er prix, Ephraiui
Poissoni ; 2e, Joseph Beauchesue; 3e,
David St- Cyr.

Carottes : prix 116v. A. Longral,
Pire., curé.

JOasEPi flsAuciirssi,r
Président.

Corcle doste-Anno do Beaupré, -omtâ
de Montmorency-Concarritit8 primés
en 1895 dansalue ..oncoura de cette asso.
ciation

Lentil ca et avoine, J arpeont. Thédo.
dore Caron, Louis Jo3uph Paré, Mlono-
rd Simurd

Pois, lantillcs, avoine, j ar-pent
Fra. A. Gigu ère, Fr8J. L*îguêroï, Josepli
Gravel

Patates, j arpent: Fdlix Caron,
Louisi Paré, Tfhédoa Caron.

IV
Betteraves, f, arpent: Isaïe Gui-

moud, Pères R4demptoristos, Théodorao
Michel.

P. MAUtquis, Seo. Tr6s.

Corclo agricole do Brompton-Palle,
Comté do Bichmond-Lo concourti do
labour de noctre cercle ag~ricole a au
lioe 1elor ocetobro sur la 13rme de M.
Arthur Martel. Malgré un temps
froid et pluvieux il y avait 27 concur
rente : 23 dans la classe des hommes et
4 dans la classe des jeunes gçens. Ce
nombre témoigne de la vitalité de no-
tre cercle et do l'esprit d'émulation
qui règne au milieu des agriculteurs
doeBrompton-Falla. En 1893,1lenom-
breodes concurrents était de 7, en 1894,
9. Nour avoua obtenu un s5uccès dcIa-
tant cette année.

Plus de centeualtivateuraëtaient pré.
sent4 à ce concours. M H1. Ménard,"prdisident du cercle, avait à ses rztda
hi. l'abbé Laponeo, seerétairo; M.
l'abbd Charcet, maissionnaire, agricole;
M. L. W. Tobin, maire de la pa-
roisseet tous les directeurs du cercle
agricle.esprix ont été gagnés dans la pro-
mièro classe par M. A. Mènard, A.
Martel, T. Meunier, 0. Pelletier, B3.
Daîgneauît, G. Biaints, A. Ponton,
J. Gueux, 1. Seaward et N.Loisello.

Dans la seconde classa, par Mi W.
Seaward, 1. Martel, A. Meunier et A.

a. Après la diistribution des prix, n
idélicieux dîner a été offert aux juge

r, et aux directeurs du cercle chez h
Arthuri Martel. Des discours ont dt

Il prononcea par MM. les abt4s Jos. Li
n porto, V. Cliaret et MM. 93. Robori-t

W7. Lawseon.
Lesi jugea du concours taient M

B3. liuoert, S. Blarry, W. Lawvson.

Corcio do st-Louis flonsocoun, comt
do Richollou-R4sultats des concours-

Juge : M.- Stanislas Latornaie.
Fourrage vert:
ler prix, Azarie Masaier; 2o, len

"ry Bourgcaulî, filas 3e, [[cary Bour
geauit, ilère ; -je Gâhlrt Lomoîne.

poitets:
1er prix, Stanisiis Proveniçal ; 2o

Edouard Chauvin ; 3e, Jooph Perron
«le, J. Rie. St.Amaîît.

Mention honorable, P. Lareolîcîle.
Bld d'Inde et citrouilles:
ler prix, Marzol Gronoîî ; 2o, J

-flic. St.Arnanî; 3e, Josephi Perron; 4e,
Pdouard Chauvin.

B16-d'Ir.de à silo:

loB , r-rançois Arpin; 2o, len-
ry Bugault, pèra ; 3o, Henry Bur-
gosult, fils

Choux de Situa, betteraves et ca-
*rottes:

ler prix, Azarie Mcssier.
tioudriole de pois .
1er prix, Jeun Ildbert; 2o, Pierre

Courtemanche ; 3e, Az,4rie 'Usrier;
4o, Olivier St-Âmant.

Mention honorable, Fra Cartier.
Jardin :
1er piMaxime Mathiieu ; 2e,

Marcel Genlon ; 39, leury Bour-,
geacît, père.

R46v. M. Brunello, pire curé, prdsi-
dent honoraire.

Azarie Mobsior, président.-
J. Bts. St-Amant, feerétaire.

Cercle do St-Aubort - A la suite
d'une conférence donnée au cercle par
hi. l)alaîre, conif6renciere ce monsieur
a reçu de M. A. Taîbot la lettre eu!-
vante :

IlJo suis chargéd de vous rendre
conmpte des casais faits au Il babcock,"
aprèsi la conférence que vous avez
donnée derièrement à St-Aubert.
Nous avens fait l'essgi de trois Sortes
de lait:

10 Laitécrém6au centrifuge, lejour
môme dus l'exldrience.

20 Lait crernd dans les plats depuis
trois aut quatre jours. Après avoir
bien écrémé ce dernier, noua en avons
fait l'épreuve comparative au babcock
avec le lait écrémé au ctentrifuge."

Au moins cinquante personnes
taient présenteis aux expériences.

Voici les rdbultets :
Dans la fiole contenant le lait doré-

mué un centrifuge, il n'y avait pas le
moindre indice de gras. Dans l'une
des autres fiol&s, il y avait 7110oitdans
l'autre 8110 pour cent de gras. Les
plus incrédules parmi les spect.ateure
e sont rendus à l'évidene.

Cette expérience faite à la suite de
votre belle confdrence, a été très iS-6
ressaute pour toute la paroisse.

A. TALBOT', fabricant.

Le résultat de l'expérieuce ci-desu
a démontré clairement que ceux qui
gardent leur lait à la maison peur
faire leur beurra eux-mêmes perdent
amser. de crème pour payer tons les
frais do la fabrication de la beurrerie,
et en outre, les choses fie font tous les
jours très régulièrement à la fabrique
ut le beurre est toujours bon. 1l n'en
ebt pas toujours ainsi à la maison avec
la meilleure volonté posible.

n Nous conseillons doue aux paraisses jvêlage et fassent vêler leurs vaches à
a du con id6 de 1lelut un général, de par 1 l'automne au lien du printemps.
I. tor plutôt le lait aux fabriques de Le conferencier-T1out ça, c'est beau,
6 courra, à condition qu'il n'y en ait c'est bieni. Mais est ce que les; soýi6ttés
i qu'une bonne par parehso, seassez. forte~ d'agr.oultare avec leurs uxpo.'itîonS
it pour fonictionnier tout l'hiver, et les annuelles ne pouvaient pas faire au-

gens ne sn plaindront ples que le beur. tant de bien que les cercles agricoles.
Frou se 8 vend Pas. AVf B'rstle» - Pardon mou2icur 1

0. K~ DALI. n dapè moi, un bon moyen d'avoir utie
s=it d'agriculture florisstante et de
belles expositions, c'est d'avoir dos

ô cercles apricolos prcspères. En toute
SOCIETES D'AOBIOULTURE DE chose il f. .îs commencer par Io coin.

COMTE ET CERCLES AGEI- meucement; améliorons l'a3 ricitlture
COLES DE PAUQISSE dans nos paroisses et tout le comté en

profitera.
Le conférencier - Merci, monisieur.

Fontioneaeatesasodt~osagicoesAvat longtemps, beaucoup do culti-
-Bntieure dver etscitiosarcles vateur's seront de cette apinion. Et la

-Berred'hvert clt ire saclés. ocidtà d'agriculture, sec tournant vers
les cercles aîgricoles, dira en montrant
tien enfaints, comme cette riche dame

Un conférencier -Un conférencier romaine à qui l'an demandait d'étaler
s'adressant à M. Calixte, Bastien, mar- ses bijoux,:,' Voici mes joy-aux."
chaud et cultivateur. îNorSOîîsr.

Monsieur, Vous Oites le président du
cercle agî'icolo du St-Vincent de Paul ? -

If. Bastees-Oci, monsieur. LE PROGRES PAR LES CONCOIUBS
Le conférenicier -Vous êtes aussi le

vice président de la Société d'agricul-
ture du comté de LavalI? Popularité et lbon ele't des conco urs de

M. Bastien-Oui, monsieur. récolt <ssur pied-Labour-Ce qu'il
Le conflreucier-Le quel des deux a

*fait le plus de bien à la classe agricole faut avint tout, c'est uîisol ienprE-
de votre paroiebe ? paré et bien c:ultiv.

M. .Bastii-C'eet bien délicat de
vous répondre, car j'apprécie beaucoup Nous publions avec plaisir la lettre
la valeur de ces deux institutions, de suivante
la vieille comme de la jeune.

Leconférentier-11 nea'agit pas d'en- Ayimer, 26 novembre, 1895.
cusc-l'un au détriment de l'autre. Mo.,sion,

il nu fa t as que la fille mangel
mère, mais il faut aussi que la mère Leconcours de récoltas sur pied,
laisse vivre a fille. Je veux tout aim- organisé par la société d'agrieuitui'e
pl"ment savoir ai la fille (lisez ;ercleî Nol1, div. A., du comté d'O'ttawva,
fait honneur à sa màre (lisez société qui eut lieu dans le coùrau't de> l'6t4,
d'agriculture,). 1 895, a été très populaire dans Duro,

M. Bastion-Eh bien, M. le confis section, bien que es f4t le premier de
rencier', je vois que vous êtes opiniâtre ce io. Il seorait trè importatnt de
et que vous; ne me laisserez pas on octne ce genre de concoursa au
paix avant d'avoir mon opinion, voici: moins tous les deux ans, mais s'îr une

Deopnia do nombreuses années, noir> plus grande échelle. C'est un bon
belle paose fournissait annuellement moyen d'arriver à une culture par-
à la s.6mt d'agriculture du comté faite.
$115 à $120 de souscriptions sans en Qun ux concours de labour, on
voir des résultats tangibles, car on >dovrait les Supprimer et les 1emp'a.

achtai pe degranesfouragres cer par des concours de champs de 2,
nous n'avions pas un seul animal re 3, 4 et 5 arpents les mieux labourés, et
producteur enregistré, et nous ne qui ei aient oî'ganieseuîvant. la direc-
constations aucune amélioration no- tien de I'lienoran)le commissaira ou dia
table ; tandis qu'aujourd'hui, depuis conseil d'agriculture.
3 anq surtout, c'est-à dire depuis 1 ta Je pense que ce serait là une chose
blissement de notre cercle agricole, très populaire fort efficace pour rendre
nous avons 3 taureaux et 3 couples do bons laboureurs les fermiors et leurs
cachons enregistrée dans notre pa- fils.
roiso, nous achetons annuellement U sol bien préparé et bien cultivé,
8350 de izraineB fourragàtres contre comme vous le savez, est le seul moYen
$75 à 8100 autrefois, nous am6lioroýs u1r d arriver au succès en Agricu'lture.
nos prairies et pacages ; nous culti- N. E. CORM5IER~
vouas plus do ldgumes, nous entretenons C.O .S.-! Dr. A
mieux nos animaux. E t, grâice au cer- 0 .-. S o1 .A
cle, où noust pouvons mieux atteindre _____

les cultivateurs, il est facile do dis.
enter ensemble nos intdrate. Aussit, PETITS CONSEILS
ai-je le plaisir(devons dire queje reguis
a cette hUre (230 Ot.) , à mn beurrerie,
9000) lba do lait tous les deux jours. Soin dil béti on hivor-Noue trou-
Grâce à nos assembîd5e de cercle où yens dans l'almanach des cercles agni-
nous aivont; tant discute l'oppurtunité colos pour 1896, une remarque qui
de faire du beurre en hiver, et la cul mérite d'titre reproduite ici :
turi- des légumes, on commeneeà comn "l Un préjugé très fâcheux qui règne
prendre les avantages de la fabrication dans nos campagnes, c'est do croire
du bourre d'hiver. EM comme le beurre que les animaux de la forme n'ont pas
se vend infiniment mieux l'automne besoin d'être bien nourris en hiver, et
et l'hiver que le printemps et l'été, les qu'une bonne nourriture au printemps
patrons me disent chaque jour que ei peut réparer les portes *buttées par
je veux continuer à fiere du beura-r cet tocr jeûine d'hiver. Co préjugé est ab-
hiver ils vont mieux s'appliquer à soi- solument faux, car les privations endu-
guer leurs vaches, car pînsieurs d'entre rées pondant l'hiver, produisitnt chez
eux ont des 1ld?ýumes cette année. Quant1 les animanx un affaiblisement dont
à ceux qui n en ont pas, ils se sont ils ne se elâveut jamais, même avec
woen promis que l'au proohain ils en toua les soins qu'an pourra leur donner
auront et en abondance. Seulement, plus tard."
ajoute liL Bastion, maintenant il faut 1Soignons donc nos animaux, entre-
que lem uultivateurs adoptent un chan 1tenons les dans un grand état de pro
gement important dans l'époque duj pret, donnons leur la cbhlour, l'air et
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